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De 2017-2018 à 2018-2019 : 

Transition et perspectives nouvelles 
 

Dans le mot de la présidence de l’an dernier, l’année 

2017-2018 était qualifiée d’année incertaine mais aux 

perspectives multiples.  Qu’en a-t-il été ?  Qu’en sera-t-il 

de l’année 2018-2019 ? 

 

Les finances 
 

Sur le plan financier, l’année 2017-2018 se termine avec 

un surplus de 522 $.  Certes, c’est grâce à une gestion 

serrée et responsable du C.A. mais c’est aussi grâce au 

comité de Vie associative et autofinancement qui a re-

pris à sa charge l’opération « Collecte de fonds par cour-

rier » auparavant assumée par le sous-comité Collecte de 

fonds du comité Projets de coopération.  Il a  également 

organisé une fin de semaine d’emballage en avril au 

Super C de Saint-Sauveur et la soirée bénéfice du 7 juin 

dernier. 
 

SLAM est un des quatorze (14) organismes de coopéra-

tion internationale qui s’est qualifié pour le volet 1 du 

PÉCM, le Programme d’éducation à la citoyenneté mon-

diale du MRIF, le Ministère des Relations internatio-

nales et de la Francophonie.  Cela nous apporte un fi-

nancement de base de 45 000 $ par an pour trois (3) 

années, soit de septembre 2017 à août 2020.  Nous nous 

en réjouissons.  Cependant, il faut se rappeler que le 

MRIF a mis fin à trois programmes de subventions (le 

Programme d’appui à la mission d’éducation (PAME), 

le Fonds pour l’éducation et l’engagement du public à la 

solidarité internationale (FEEPSI) et les subventions à 

l’emploi en éducation sous forme de stages OCI) pour 

créer le PÉCM et que SLAM recevait de ces trois pro-

grammes entre 52 000 $ et 54 000 $ par an. 
 

SLAM, en 2017-2018, a aussi reçu du MRIF un montant 

de 2625 $ pour la réalisation du projet qu’il a présenté 

conjointement avec le CDHAL, le Comité pour les 

droits humains en Amérique Latine, et le PAQG, le Pro-

jet Accompagnement Québec-Guatemala, dans le cadre 

du volet 2 du PÉCM.  En 2018-2019, nous recevrons du 

MRIF un montant de 2250 $ pour la réalisation du nou-

veau projet que nous avons présenté dans le cadre du 

volet 2 du PÉCM encore conjointement avec le CDHAL 

et le PAQG. 
 

Par ailleurs, notre loyer annuel augmente à nouveau 

cette année de 720 $ et nous ne pourrons plus compter 

sur des dons récurrents qui totalisaient 1200 $ ni sur les 

1800 $ que nous aurait versés la Coopérative d’alimen-

tation Rivière du Nord pour partager nos locaux si elle 

avait continué ses activités.  Une gestion serrée et rigou-

reuse reste donc de mise. 

L’éducation à la citoyenneté mondiale 
 

Malgré l’abolition des subventions allouées aux OCI 

pour engager d’ex-stagiaires QSF comme adjointe ou 

adjoint à l’éducation et aux communications, Sylvie a eu 

une stagiaire pour l’épauler, Sanya Boislard, une étu-

diante du programme Animation et recherche culturelles 

de l’UQAM, qui a fait un stage de 600 heures avec 

SLAM.  Cela nous a permis d’organiser des JQSI régio-

nales d’une ampleur certaine (57 animations dans 11 

écoles secondaires, projection du documentaire Le sel de 

la terre, projection du film Ixcanul, un midi causerie et 

un échange sur le hip-hop comme outil de conscientisa-

tion sociale). 
 

Le projet « Voix de femmes pour la défense des terri-

toires : expériences, stratégies et alternatives » présenté 

au MRIF conjointement avec le CDHAL et le PAQG se 

voulait en quelque sorte un addendum à la rencontre 

internationale qui s’est tenue à Montréal du 27 au 29 

avril 2018, visant à rassembler des femmes et des mili-

tantes autochtones et allochtones afin de mettre en com-

mun expériences, stratégies et alternatives à l’extracti-

visme.  Dans ce contexte, s’est tenue le 30 avril une soi-

rée publique à la Vieille Gare de Saint-Jérôme avec 

Neydi Yassmine Juracán Morales du CCDA et Norma 

Sancir, journaliste communautaire guatémaltèque et 

défenseure des droits humains. 
 

Le 7 juin, dans le cadre de notre soirée bénéfice, Marc-

André Anzueto, chercheur postdoctoral à l'Université 

d'Ottawa et chargé de cours en relations internationales à 

l'UQAM et à l'UQO, a donné une conférence sur le rôle 

joué par la Commission internationale contre l'impunité 

au Guatemala (CICIG) depuis les cinq dernières années, 

la chute de l'ancien président Otto Pérez Molina et l'op-

position de l'actuel président guatémaltèque Jimmy Mo-

rales au travail de la CICIG.  Une captation vidéo de la 

conférence a été faite. 

 

Le commerce équitable 
 

Malgré que les trois (3) groupes d’achat de produits 

équitables (Sainte-Thérèse, Saint-Jérôme, Val-David) 

n’aient fait que deux commandes en 2017-2018 et qu’ils 

aient pris fin par manque de relève bénévole et malgré le 

fait que la Coopérative d’alimentation Rivière du Nord 

ait cessé ses activités, il s’est quand même vendu pour 

plus de 10 000 $ de produits équitables. 
 

SLAM a aussi diversifié son offre de produits.  En plus 

du café Justicia et des produits Camino, nous avons 

maintenant des produits Umano (thé, fruits séchés, fruits 

lyophilisés, épices). 

 

Mot de la présidence 
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 Nous sommes toujours d’avis que faire la promotion du 

commerce équitable dans la région des Laurentides est 

un moyen de favoriser la solidarité internationale par des 

gestes quotidiens concrets, qu’acheter équitable doit 

devenir une habitude de consommation.  C’est pourquoi, 

en sus des kiosques tenus lors d’activités « Grand pu-

blic », nous pensons mettre sur pied en 2018-2019 les 

« Jeudis équitables ».  Les jeudis après-midi, membres et 

grand public seront invités à venir s’approvisionner en 

produits équitables au local de SLAM. 
 

Nous pensons également mener une campagne auprès 

des groupes communautaires et des syndicats pour qu’ils 

deviennent des lieux de travail équitables. 

 

Les stages de solidarité 
 

Il n’y a pas eu de stage de solidarité en 2017-2018.  De-

vant les difficultés rencontrées pour organiser un stage 

non seulement en 2017-2018 mais aussi les années pré-

cédentes, le comité Stages 2016-2017 a entrepris une 

période de réflexion pour repréciser, mettre à jour, actua-

liser l’orientation, les processus et les résultats escomp-

tés par les stages.  Le comité a produit deux documents : 
 

 un cahier synthèse des éléments constitutifs des stages 

de solidarité de SLAM; 
 

 un rapport de réflexion intitulé « Poursuite d’un nou-

veau consensus sur les stages de solidarité internatio-

nale ». 
 

Après discussion en C.A., un comité a été mis sur pied 

pour élargir le débat.  Un après-midi de réflexion et 

d’échanges s’est tenu le samedi 3 février.  Dix-sept (17) 

personnes y ont participé.  Elles avaient reçu les deux 

documents au préalable. 
 

De cet après-midi et des discussions qu’a eu par après le 

comité organisateur de l’après-midi, un comité Stages 

s’est constitué.  Il y aura un stage en janvier 2019 au 

Guatemala organisé en collaboration avec le CCDA. 

 

Les projets de coopération 
 

Le projet de coopération que nous avons présenté en 

partenariat avec le CCDA au MRIF en avril a été accep-

té.  Il s’intitule « Développement rural durable et agri-

culture familiale ».  Il se veut d’une durée de deux ans. 
 

Le projet s’inscrit dans le modèle de développement que 

prône le CCDA, soit une agriculture familiale durable 

dans la perspective du « buen vivir ».  Le projet s'insère 

dans cette perspective en agissant directement auprès de 

six (6) communautés du département de Suchitepéquez 

et six (6) communautés du département du Quiché, trois 

cent soixante (360) familles au total. 

Concrètement, le projet aidera ces douze communautés à 

augmenter la productivité de leurs terres, à développer 

des cultures maraîchères et à pratiquer l'élevage d'ani-

maux de basse-cour.  En augmentant la productivité, le 

projet permettra aux communautés de vendre leurs excé-

dents dans les marchés municipaux pour satisfaire 

d'autres besoins essentiels que la nourriture.  De plus, 

cette dynamisation de l’économie se fera aussi par l’ac-

cès à des équipements pour transformer leurs excédents 

et ainsi faciliter leur écoulement. 
 

Pour accompagner et renforcer le projet, il est prévu la 

formation de promotrices et de promoteurs agricoles 

dans chaque communauté.  Celles-ci et ceux-ci feront 

la promotion de pratiques agroécologiques dans le res-

pect de leurs méthodes ancestrales.  Composter, recou-

rir à des fertilisants et des pesticides biologiques, utili-

ser des semences indigènes, cela les aidera à se sortir 

de l'emprise des multinationales et de l'agriculture chi-

mique et contribuera à réduire les impacts des change-

ments climatiques.  De plus, un projet pilote de capta-

tion des eaux de pluie se déroulera dans deux commu-

nautés, l’une dans le Quiché et l’autre dans le Suchite-

péquez.  Des réservoirs y seront aménagés pour re-

cueillir l’eau de pluie pour l'irrigation de leurs cultures. 
 

Une assistance technique sera aussi fournie tout au 

long du projet par deux techniciens agricoles du 

CCDA et deux stagiaires de la faculté d’agronomie de 

l’Université San Carlos. 
 

Le projet a aussi comme objectif d’outiller les respon-

sables des communautés par des sessions de formation 

sur les budgets sociaux de l’État et les programmes de 

développement rural de façon à les habiliter à formuler 

propositions et demandes auprès des instances gouver-

nementales. 

 

La coordination 
 

Comme la plupart d’entre vous le savent, Sylvie Gen-

dron a quitté en juin la fonction de coordonnatrice de 

SLAM qu’elle occupait depuis 2011.  Je tiens à la remer-

cier du travail qu’elle a accompli, particulièrement en 

éducation à la citoyenneté mondiale.  Sylvie est une mi-

litante, « une vraie », qui œuvre en solidarité depuis près 

de quarante (40) ans.  L’ensemble des membres du C.A. 

de SLAM font leurs les mots de Marcel Gosselin publiés 

dans l’Infolettre d’août 2018 en hommage à Sylvie et lui 

souhaitent la meilleure des chances. 
 

Nous avons donc une nouvelle coordonnatrice en la per-

sonne de Catherine Paquin qui a travaillé à l’AQOCI, à 

L’Entraide missionnaire et à FEM-International.  Il est à 

souligner que nous avons reçu quarante-sept (47) curri-

culum vitae. 
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La vie associative 
 

Le C.A. et les cinq comités existants (Éducation à la 

citoyenneté mondiale, Projets de coopération, Représen-

tation et engagement du public, Stages, Vie associative 

et autofinancement) ne totalisent que treize (13) per-

sonnes.  C’est pourquoi les comités dans leur ensemble 

se préoccupent du recrutement de nouvelles et de nou-

veaux membres.  Pour que les perspectives multiples et 

nouvelles des différents comités se concrétisent, il faut 

que le plus grand nombre possible de personnes s’impli-

quent dans les comités.  Il faut se donner des moyens 

pour intéresser, accueillir et intégrer de nouvelles per-

sonnes dans les comités.  Il faut aussi que le C.A., la 

coordination et les comités travaillent le plus possible en 

interconnexion. 

 

Le Guatemala 
 

En terminant, comment ne pas porter à votre attention 

que si des communautés paysannes du département de 

Sacatepéquez ont été affectées par le volcan Fuego, des 

communautés de l’Alta Verapaz ont été déplacées de 

force, manu militari, qu’il y a intimidation et criminali-

sation des militantes et des militants qui se battent pour 

le respect des droits humains, pour l’avancement des 

femmes, pour l’accès à la terre, pour la défense du terri-

toire et de l’environnement, que des leaders paysans sont 

assassinés, … 
 

De plus, Jimmy Morales, le président du Guatemala, 

veut mettre fin au mandat de la CICIG et ne permet plus 

à Iván Velásquez, juriste colombien chef de la CICIG, 

de rentrer au Guatemala.  Il faut savoir que M. Velas-

quez s’est déjà exprimé en ces termes 1: 

 

Les pouvoirs politiques et économiques traditionnels 

se sont emparés de l’État pour leurs propres fins cri-

minelles.  Par leur complaisance et inefficacité, les 

élites guatémaltèques voient fructifier sans obstacle 

leurs affaires lucratives liées au trafic de narcotiques, 

à la contrebande, à la traite des personnes et à la 

structure [financière] nécessaire au blanchiment d’ar-

gent.  En effet, les enquêtes de la commission ont mis à 

découvert les relations illicites qui unissent les partis 

politiques, le secteur privé et le crime organisé, le tout 

banalisé par des juges et des avocats qui garantissent 

un taux d’impunité sans commune mesure.  Une telle 

structure criminelle, assure le commissaire, a été pen-

sée afin que la justice ne fonctionne pas. 
 

 

 

______________ 
 

1 Glenda Sánchez, «Justicia llegó a 2.96% en 2015. Corrupción 

suma 97% de impunidad», Prensa Libre, le 10 février 2016, p. 

3; Gramajo, «La impunidad supera el 97% en Guatemala», p. 3. 

Il faut aussi savoir que les travaux de la CICIG conju-

gués aux mobilisations qu’il y a eues à travers tout le 

pays avaient mené à la chute et à la mise en accusation 

d’Otto Pérez Molina, prédécesseur de Jimmy Morales, 

pour association de malfaiteurs, fraude douanière et cor-

ruption passive.  Il est toujours en détention préventive. 
 
 

 
 

Michel Poirier, président 

 

Michel Poirier et Marcel Lachaine  

lors de la soirée-bénéfice du 7 juin 2018 
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1.1 Comité de vie associative et autofinancement 
 

Rappel des perspectives 2017-2018 
 

 Modifier notre site internet afin qu’il puisse permettre les cotisations et les dons en ligne si ce n’est pas trop oné-

reux. 
 

 Envoyer de façon systématique un courriel aux nouvelles et aux nouveaux membres et à celles et à ceux dont le re-

nouvellent vient à échéance. 
 

 Proposer le visionnement des capsules sur notre site internet. 
 

 Poursuivre nos démarches auprès d’En Scène : spectacle solidaire et vente du café Justicia. 
 

 Poursuivre nos démarches auprès du café Vert Vert. 
 

 Proposer un projet à la Caisse Desjardins de Saint-Jérôme. 
 

 Organiser une activité d’emballage, si possible à Saint-Jérôme. 
 

 Organiser un « vin et fromage », style 5 à 7, un peu avant le temps des fêtes. 
 

 Reconduire notre soirée bénéfice annuelle. 
 

 Organiser une soirée d’information pour les nouvelles et les nouveaux membres (biannuelle). 
 

 S’assurer que nos communications avec les membres soient plus régulières (exemple : infolettre). 
 

Bilan 2017-2018 
 

Le comité s’est réuni à plusieurs reprises depuis la dernière 

assemblée générale annuelle.  Il comptait quatre membres : 

Maria Franchi, Michel Poirier, Marie-Ève Prévost et Mar-

cel Lachaine, responsable. 
 

Vie associative 
 

- 5 à 7 d’avant Noël : Nous avons tenu notre habituel 5 à 7 

d’avant Noël au début décembre, il eut lieu au rez-de-

chaussée du local de SLAM.  L’activité était un « Vin / 

fromage », près de 35 membres, sympathisantes et sympa-

thisants s’y sont présentés.  L’activité a été très appréciée. 
 

- Membrariat : Nos contacts réguliers auprès des membres 

nous ont permis encore cette année de stabiliser notre 

nombre de membres autour de 100.  Le taux de roulement, 

assez élevé des membres, environ un tiers des effectifs, est 

toujours préoccupant.  Des mesures devaient être prises 

pour le contrer mais elles n’ont pas été faites de façon sys-

tématique.  Ces mesures sont : produire une infolettre men-

suelle, faire parvenir un courriel de bienvenue et d’informa-

tion générale aux nouvelles et aux nouveaux membres ; 

envoyer un courriel suivi d’un contact téléphonique lorsque 

la cotisation d’une ou d’un membre vient à échéance. 
 

Les membres de SLAM sont régulièrement rejoints, par 

courriel ou téléphone, lorsqu’une activité grand public est 

organisée. 
 

- Bénévolat : Nous avons une bonne base de personnes 

bénévoles pour nous aider à réaliser nos activités.  Il serait 

intéressant de pouvoir officialiser leur statut afin de pouvoir 

compter sur elles de façon formelle. 

Autofinancement 

 

- Entente avec le Théâtre Gilles Vigneault : Des dé-

marches ont été faites auprès d’En Scène pour qu’en parte-

nariat avec SLAM un spectacle solidaire soit organisé.  Une 

rencontre est prévue cet automne pour discuter des modali-

tés. 
 

- Contact avec le Café Vert Vert : Nous avons effectué 

plusieurs démarches auprès du Café Vert Vert afin qu’il 

soit un partenaire de SLAM dans la vente du café Justicia.  

Celles-ci n’ont malheureusement pas abouti. 
 

- Projet de financement auprès de la Caisse Desjardins 

de Saint-Jérôme : Nous avons déposé en décembre 2017 

un projet élaboré et ambitieux à la Caisse Desjardins Ri-

vière du Nord (5000 $ par année pendant 3 ans).  Il portait 

principalement sur nos activités d’éducation dans les écoles 

et les dépenses afférentes.  Malheureusement ce projet a été 

refusé, la Caisse alléguant que ce projet devrait relever de 

sa division Développement international.  Étant donné que 

nous considérons que la Caisse a mal saisi le sens et la por-

tée de notre projet, à savoir qu’il ne s’agissait pas de coopé-

ration mais d’éducation, nous envisageons de revenir à la 

charge. 
 

- Activité d’emballage au Super C de Saint-Sauveur : 

L’activité s’est déroulée sur trois jours une fin de semaine 

d’avril.  Neuf (9) bénévoles y ont participé.  Nous avons 

recueilli près de 800 $. 
 

Pour l’année qui vient, nous tenterons d’avoir une place au 

Super C de Blainville où l’achalandage est plus important. 

 

 

1. Rapports des comités 
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Perspectives 2018-2019 
 

 Vie associative 
 

- 5 à 7 d’avant Noël : Cette activité ayant été fort appréciée, nous comptons organiser de nouveau un vin/ fro-

mage en décembre 2018 
 

- Membership : Trouver des moyens pour retenir les membres à SLAM.  Exemples de gestes à poser : courriel 

de bienvenue, soirée d’information, présentation du site internet, suivi à faire auprès d’une ou d’un nouveau 

membre par la personne qui l’a recruté. 
 

- Bénévolat : Même si nous avons un nombre régulier de bénévoles, nous comptons mieux garnir notre banque 

de bénévoles et s’assurer de leur engagement 
 

 Autofinancement 
 

- Spectacle solidaire : Finaliser les discussions avec le Théâtre Gilles Vigneault pour la tenue d’un spectacle 

solidaire en 2019-2020. 
 

- Partenariat financier avec la Caisse Desjardins Rivière-du-Nord : Notre demande de partenariat financier 

ayant  été mal comprise l’an dernier, nous comptons refaire une demande en 2018-2019. 
 

- Activité d’emballage : Il y aura une activité d’emballage au Super C de Blainville les 5, 6 et 7 avril. 
 

- Sollicitation d’avant Noël par courrier/courriel : Procéder comme par les années passées à un nouvel envoi 

fin novembre sollicitant nos membres ainsi que nos sympathisantes et nos sympathisants. 
 

- Soirée bénéfice annuelle : Reconduire cette activité de financement.  Un autre genre d’activité pourrait égale-

ment être examiné : tel ski de fond commandité. 
 

- Dons en ligne : S’assurer que cette nouvelle avenue soit vraiment fonctionnelle. 
 

 Communication 
 

-  Site internet : Maintenir à jour le site internet. 
 

- Accueil des nouvelles et des nouveaux membres : Envoyer de façon systématique un courriel aux nouvelles 

et aux nouveaux membres.  Proposer le visionnement des capsules sur notre site internet.  Organiser sur une 

base biannuelle une soirée d’information pour les nouvelles et les nouveaux membres. 
 

- Renouvellement des cotisations : Envoyer de façon systématique un courriel aux membres dont l’adhésion 

vient à échéance. 
 

- Infolettre : S’assurer que nos communications avec les membres, via l’infolettre, soient plus régulières.  En-

voyer aussi l’infolettre à nos sympathisantes et à nos sympathisants ainsi qu’à nos donatrices et à nos donateurs. 

Collecte de fonds : Le comité VAAF a repris à sa 

charge l’opération « Levée de fonds » auparavant assu-

mée par un sous-comité du comité Projets de coopéra-

tion.  Une lettre a été envoyée aux membres et aux per-

sonnes donatrices lors des dernières années.  Des dons 

se chiffrant à 4190 $ ont été recueillis. 
 

- Soirée bénéfice : Encore une fois, notre soirée béné-

fice (souper et conférence) tenue le 7 juin a été un suc-

cès même si nos bénéfices ont été légèrement inférieurs 

à ceux de l’an dernier.  Près de 80 personnes présentes 

et 3292 $ en bénéfice.  L’activité nous permet d’aller 

chercher des fonds auprès de commanditaires et de do-

natrices et de donateurs. 
 

- Dons en ligne : Nous sommes maintenant en mesure 

d’accepter les dons par carte de crédit.  Merci à Pierre 

Charbonneau et Catherine Savoie pour leur travail à ce 

niveau. 

Communication 
 

- Infolettre : Il y a eu parution de l’infolettre aux 

membres mais pas de façon systématique. 
 

- Le site internet : Il y a du travail à faire pour mettre à 

jour plusieurs informations qui apparaissent sur notre 

site.  De plus notre site internet ne reflète pas suffisam-

ment tout le travail qui est fait à SLAM. 
 

- Information aux nouvelles et aux nouveaux mem-

bres : L’amélioration des communications avec les nou-

velles et les nouveaux membres faisaient partie de nos 

objectifs pour 2017-2018 : courriel de bienvenue, soirée 

d’information, présentation du site internet.  Cet objectif 

n’a pas été réalisé, il sera inscrit à nos perspectives 2018

-2019. 
 

Nous avons donc passablement de travail à faire au ni-

veau des communications 
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 1.2 Comité des projets de coopération internationale 
 

Rappel des perspectives 2017-2018 
 

Réunir les conditions pour le montage de nouveaux projets de coopération, plus spécifiquement recruter une per-

sonne pour en assurer la rédaction et la gestion. 
 

Présenter un nouveau projet avec notre partenaire guatémaltèque, le Comité Campesino Del Altiplano (CCDA). 
 

Procéder à la collecte de fonds pour les projets de coopération. 

Bilan 2017-2018 
 

Nous avions trouvé une personne qui s’était engagée à 

travailler à la rédaction d’un nouveau projet avec le sup-

port d’Yves Nantel qui, au fil des années, a écrit ou colla-

boré à l’écriture de l’ensemble des projets que nous 

avons soumis au MRIF, le Ministère des Relations inter-

nationales et de la francophonie.  Cependant, après un 

certain nombre de semaines sinon de mois, cette per-

sonne nous a dit qu’elle regrettait mais qu’il lui serait 

impossible de respecter son engagement.  Un projet a 

quand même été rédigé grâce à Michel Poirier et à Ga-

brielle Labelle, militante de la solidarité internationale 

vivant au Mexique et amie de SLAM de longue date.  Il a 

été écrit en partenariat avec le CCDA. 
 

Le projet a été présenté en avril au MRIF dans le cadre 

du PQDI, le programme québécois de développement 

international.  Il a été accepté. 
 

Cependant à cause du temps qui s’est écoulé avant que la 

personne qui s’était engagée à rédiger le projet ne nous 

informe de son désistement, le projet a dû être soumis au 

MRIF avant de s’être assuré du support d’autres parte-

naires financiers comme la Fondation Louise Grenier 

pour la contribution monétaire au projet exigée par le 

MRIF.  Des démarches devront être entreprises pour 

trouver des partenaires financiers sinon notre réserve 

dédiée aux projets se retrouvera pratiquement vide.  La 

contribution monétaire demandée par le MRIF est de 

l’ordre de 40 000 $, notre réserve est de 47 000 $. 
 

Le projet 
 

Le projet s’intitule « Développement rural durable et 

agriculture familiale ».  Il se veut d’une durée de deux 

ans.  Il touchera six (6) communautés du département de 

Suchitepéquez et six (6) communautés du département 

du Quiché, trois cent soixante (360) familles au total. 
 

Le projet s’articule autour de quatre grands axes : 
 

- Agriculture familiale 
 

- Changements climatiques 
 

- Dynamisation de l’économie locale 
 

- Gouvernance 

Les résultats visés à la fin du projet sont 
 

- que les communautés qui participent au projet produi-

sent suffisamment pour assurer leur sécurité alimen-

taire et diversifier leur alimentation; 
 

- qu’elles aient des pratiques agroécologiques dans le 

respect de leurs traditions;  
 

- qu’elles aient accès aux marchés municipaux, y écou-

lent leurs excédents et disposent d’équipements pour 

les transformer; 
 

- que deux communautés disposent de systèmes de cap-

tation des eaux de pluie; 
 

- qu’elles soient aptes à présenter des demandes de sou-

tien aux instances gouvernementales concernées. 
 

Comment ces résultats seront-ils atteints ? 
 

Des semences et des fertilisants pour la culture des 

grains de base (maïs et frijoles) seront distribués. 
 

Différentes productions maraîchères2 (légumes, fines 

herbes et plantes médicinales) seront expérimentées. 
 

L’élevage d’animaux de basse-cour3 sera expérimenté. 
 

Les jardins seront fertilisés à partir du compost des 

déchets végétaux et des défections des animaux de 

basse-cour. 
 

Des infrastructures telles que des enclos pour les ani-

maux auront été construites pour être fonctionnelles 

plusieurs années. 
 

En tant que projet pilote, un système de captation des 

eaux de pluie ruisselant du toit d’un édifice communal 

sera implanté dans deux communautés, une dans le Qui-

ché, à Trapichitos, l’autre dans le Suchitepéquez, à Nue-

vo Amanecer. 

 

______________ 
 

2 Cultures envisagées : Laitues, oignons, piments, radis, to-

mates; amarante, chaya, chipilin, herbe de mûrier; aloès, basi-

lic, camomille, pissenlit, plantain, prêle, rue, thym. 
 

3 Animaux envisagés : Poules, canards, dindons, lapins, 

chèvres, porcs. 
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Une assistance technique sera fournie tout au long du 

projet par deux techniciens agricoles du CCDA et deux 

stagiaires de la faculté d’agronomie de l’Université San 

Carlos, notamment en ce qui a trait à l'élevage d’ani-

maux de basse-cour, la sélection et la conservation de 

semences, le compostage, la manipulation et l'applica-

tion des fertilisants, le maintien et l’entretien des sys-

tèmes de captation d’eau pour fins d'irrigation. 

 

De plus, pour renforcer le projet et aider à sa pérennité, 

il est prévu de former des promotrices et des promoteurs 

agricoles dans chaque communauté. 
 

Les communautés auront accès à deux unités de trans-

formation et de commercialisation de produits agricoles 

et artisanaux (une dans le Quiché, l’autre dans le Suchi-

tepéquez; une dans la première année, l’autre dans la 

deuxième année du projet).  Des ateliers de formation 

sur l’utilisation des équipements des unités de transfor-

mation seront dispensés. 
 

Un accompagnement sera également fourni aux com-

munautés pour leur permettre de promouvoir et vendre 

dans les marchés municipaux et lors des fêtes et des 

foires les excédents de leurs récoltes sous forme 

« nature » et transformés ainsi que leurs produits artisa-

naux (sacs, portefeuilles, vêtements, …).  De façon à 

faciliter cette commercialisation de leurs produits, ré-

duire leur fardeau fiscal et leur donner accès à des taux 

d’intérêt plus bas, des ateliers sur le coopérativisme 

seront donnés aux productrices et aux producteurs en 

coordination avec la coopérative Mokaj Samajela. 
 

La « junta directiva » de chaque communauté est et sera 

directement impliquée dans la réalisation du projet et de 

sa poursuite. 
 

De plus, des séminaires de deux jours seront organisés 

pour les responsables des communautés visées par le 

projet sur le rôle de l’État en développement rural, sur 

les politiques, les programmes et les budgets des minis-

tères de la santé, de l’agriculture et de l’éducation liés 

au développement rural. 

Il y aura aussi des ateliers de formation sur les proces-

sus de formulation et de présentation de demandes 

d’aide aux instances gouvernementales. 

 

Collecte de fonds pour les projets 
 

Le comité de Vie associative et autofinancement a re-

pris à sa charge l’opération « Collecte de fonds par 

courrier » auparavant assumée par le sous-comité Col-

lecte de fonds du comité Projets de coopération. 
 

Pour une deuxième année, trois choix étaient offerts aux 

personnes qui ont fait des dons :  
 

- faire un don à SLAM en support à son travail d’éduca-

tion à la citoyenneté mondiale et de plaidoyer auprès 

des instances gouvernementales et paragouvernemen-

tales; 
 

- faire un don en support aux projets de coopération de 

SLAM; 
 

- laisser à SLAM le choix de répartir à sa discrétion 

l’argent du don. 

 

Remerciements 
 

Il nous faut souligner l’apport de trois personnes qui ont 

quitté le comité.  SLAM remercie pour toutes ces an-

nées pendant lesquelles elles se sont impliquées au co-

mité Projets de coopération : Claire Contant et Diane 

Thériault pour la rédaction des capsules et les collectes 

de fonds, Yves Nantel pour la coordination du comité et 

pour la rédaction, la gestion et le suivi de nombreux 

projets. 

 

Composition du comité 
 

Marcel Gosselin, Michel Poirier. 
 

 

Perspectives 2018-2019 
 

Demander à la Fondation Internationale Roncalli et à la Fondation Louise Grenier d’être partenaires de SLAM 

pour le projet « Développement durable et agriculture familiale ». 
 

S’assurer d’un plan de mise en œuvre (PMO) avec le CCDA et du suivi de la réalisation de celui-ci à l’aide de 

rapports d’étape trimestriels et de la préparation de la visite sur le terrain qui se fera à mi-projet à la fin de l’au-

tomne 2019. 
 

Recruter de nouvelles et de nouveaux membres. 
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Rappel des perspectives 2017-2018 
 

 Poursuivre notre travail avec le RCRCE en faveur de la création d’un poste d’ombudspersonne dans le secteur 

de l’industrie extractive canadienne. 
 

 Faire connaître les principales revendications de notre partenaire, le CCDA, et de l’ensemble du mouvement 

paysan et autochtone du Guatemala. 
 

 Souligner la Journée internationale de la paix (21 septembre) en collaboration avec Amnistie internationale de 

Saint-Jérôme et le Centre de femmes Les unes les autres sous le signe du coquelicot blanc (Coalition Échec à 

la guerre). 
 

 Poursuivre nos appuis à certaines luttes, actions urgentes ou campagnes d’ici et d’ailleurs. 
 

 Recruter de nouvelles et de nouveaux membres. 

1.3 Comité de représentation et d’engagement du public 

Bilan 2017-2018 
 

Le comité s’est bien acquitté des objectifs qu’il s’était 

fixés sauf le dernier, soit celui de recruter de nouvelles 

et de nouveaux membres.  Le comité, composé de James 

de Finney, Marcel Gosselin, Daniel Hickey et Michel 

Poirier s’est réuni à trois reprises.  La coordonnatrice 

Sylvie Gendron y a participé compte tenu de la teneur de 

plusieurs dossiers qui relevaient de sa responsabilité, 

dont celui du projet « Voix de femmes pour la défense 

des territoires : expériences, stratégies et alternatives » 

portant sur l’extractivisme. 
 

1.3.1 La promotion d’une législation plus contrai-

gnante à l’égard de l’industrie extractive canadienne 

au Sud. 
 

Dans la première quinzaine de janvier 2018, Marcel a 

participé au nom du comité et de SLAM à la consulta-

tion menée par le Réseau canadien de reddition de 

comptes des entreprises (RCRCE) sur le contenu de 

l’annonce imminente par le gouvernement fédéral de la 

création d’un bureau d’ombudspersonne dans le secteur 

de l’industrie extractive canadienne.  L’objectif était de 

s’assurer que ce bureau que nous revendiquons depuis 

plus d’une dizaine d’années ait l’indépendance et suffi-

samment de pouvoir coercitif pour faire cesser l’impuni-

té dont jouissent les compagnies minières canadiennes à 

l’étranger. 
 

Le 17 janvier, le gouvernement libéral annonçait la créa-

tion de ce bureau ainsi que d’un comité consultatif où 

seraient représentés des organismes de la société civile.  

De plus, ce bureau couvrirait les activités de toutes les 

entreprises et entités canadiennes à l’étranger et pas seu-

lement celles de l’industrie extractive.  Donc une nou-

velle qui a été accueillie avec joie par SLAM et l’en-

semble des organismes, après une dizaine d’années de 

lutte, mais en même temps avec prudence en attendant 

de voir comment ce bureau allait se comporter dans les 

cas d’exactions avérées et bien documentées. 

 

 

Nous avons publié cette nouvelle sur notre page Face-

book et dans notre Infolettre mensuelle.  Cette victoire a 

aussi été relayée auprès du député libéral de Sainte-

Thérèse de Blainville, Ramez Ayoub, par Daniel. 
 

En 2017, SLAM décidait de s’associer au Comité pour 

les droits humains en Amérique latine (CDHAL) et au 

Projet Accompagnement Québec Guatemala (PAQG) 

pour présenter au Ministère des Relations internationales 

et de la Francophonie (MRIF), dans le cadre du volet 2 

du programme d’Éducation à la citoyenneté mondiale 

(PECM), le projet « Voix de femmes pour la défense des 

territoires : expériences, stratégies et alternatives ».  Ce 

projet se greffait au colloque international qui s’est tenu 

à Montréal du 27 au 29 avril 2018, visant à rassembler 

des femmes et des militantes autochtones et allochtones 

afin de mettre en commun des expériences, stratégies et 

alternatives à l’extractivisme. 
 

C’est dans ce contexte que SLAM a tenu le 30 avril, à la 

Vieille Gare de Saint-Jérôme, une conférence sur ce rôle 

des femmes dans la défense du territoire avec Neydi 

Juracán, du CCDA, et Norma Sancir, journaliste com-

munautaire guatémaltèque et invitée du PAQG.  Audi-

toire d’une vingtaine de personnes. 
 

En outre, plusieurs de nos membres ont participé à des 

rencontres « Grand public » qui se sont tenues à Mon-

tréal en parallèle au colloque, dont James, Daniel et Syl-

vie. 
 

1.3.2 Notre support aux revendications de notre par-

tenaire, le CCDA, et du mouvement paysan et au-

tochtone du Guatemala 
 

Délocalisations dans l’Alta Verapaz 
 

Au printemps 2018, le CCDA nous interpellait sur la 

répression sanglante menée contre des communautés de 

l’Alta Verapaz (liées au CCDA) revendiquant la pro-

priété de leurs terres.  À ce compte, au mois de mai, 

deux responsables du CCDA de la région de Coban 

étaient assassinés: le 10 mai, José Can Xol, père de deux 

enfants et le 13 mai, Marco Chaman, père de sept en-

fants. 
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Le CCDA nous demandait d’appuyer une déclaration 
dénonçant cette persécution et cette criminalisation et 
les assassinats à l’encontre du mouvement de résistance 
paysan et autochtone pour la défense de leurs terres.  Il 
nous demandait aussi une aide financière pour les fa-
milles et communautés touchées.  SLAM a évidemment 
appuyé la déclaration et a consenti un don de 500 $ à 
même son fonds d’urgence auquel s’est ajouté 522 $ 
recueillis lors de la soirée bénéfice du 7 juin. 
 
Le volcan El Fuego 
 
472 $ ont été recueillis lors de l’activité bénéfice initiée 
par Ugo Monticone – présentation de son film documen-
taire sur le Guatemala au Mouton noir à Val David le 20 
juin – pour venir en aide aux communautés victimes de 
l’éruption du volcan El Fuego (plus de 200 décès).  
SLAM a ajouté 500 $ à ce montant à même son fonds 
d’urgence. 
 
1.3.3 Notre participation à la Journée internationale 
de la paix – 21 septembre – à travers la campagne du 
coquelicot blanc menée par la Coalition Échec à la 
guerre 
 
SLAM s’est joint à Amnistie internationale de Saint-
Jérôme et au centre de femmes Les Unes Les Autres 
pour tenir une activité à la Place de la Paix à Saint-
Jérôme en présence de plusieurs élus municipaux dont le 
maire Maher, du représentant du député provincial Mar-
cel Bourcier, M. Métivier, et du député fédéral Rhéal 
Fortin.  On y a rappelé l’histoire du coquelicot blanc, 
créé par un regroupement de femmes dans les années 
1930 en Angleterre qui ont voulu souligner la mort des 
victimes civiles et dénoncer le militarisme.  Marcel a fait 
part des préoccupations de SLAM face à la poursuite 
d’une politique militariste au Canada malgré les dis-
cours rassurants sur la défense des droits humains (ex. 
cas de Raïf Badawi en Arabie Saoudite). 
 
Malheureusement, l’article du journal Le Nord qui a fait 
un compte-rendu de cet événement a complètement oc-
culté cette intervention de SLAM. 
 
1.3.4 La revue À bâbord ! 
 

SLAM a écrit un article pour la revue À bâbord ! dans le 

cadre du dossier que la revue a consacré aux Laurentides 

(Bouger des montagnes. Les Laurentides engagées!) dans 

son numéro d’été 2018. 
 

1.3.5 Soutien à certaines luttes et participation à 
diverses activités 
 

Outre celles mentionnées précédemment, voici les prin-
cipales activités auxquelles nous avons participé au 
nom de SLAM: 
 

- Au début mars, Sylvie représentait SLAM à une ren-
contre avec le professeur Raul Molina à Montréal pour 
souligner le 1er anniversaire de la tragédie de Hogar 
Seguro Virgen (mort suspecte de 40 jeunes filles dans 
un incendie au Guatemala). 
 

- SLAM a contribué à l’activité tenue à l’Hôtel des ré-
gions de Saint-Jérôme dans le cadre du 8 mars par la 
communication de Mme Wirmelis del Valle Villalobos 
Faria, vénézuélienne stagiaire de Québec sans Frontière 
sur la situation difficile des femmes en Amérique latine. 
 

- Le 1er juin, Michel représentait SLAM au 25e anniver-
saire de Solidarité Montérégie Amérique centrale 
(SMAC) dans la ville de Richelieu. 
 

- Le 20 juin, Michel et Sylvie représentaient SLAM lors 
de l’activité bénéfice tenue à Val-David pour venir en 
aide aux victimes du volcan El Fuego du Guatemala.  
Plusieurs membres de SLAM y ont participé. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Recrutement de nouvelles et de nouveaux membres 
 
Nous n’avons malheureusement pas été en mesure de 
recruter de nouvelles et de nouveaux membres. 

  

Perspectives 2018-2019 
 

 Poursuivre notre travail avec le RCRCE pour veiller à la satisfaction de nos attentes face au bureau de l’om-

budspersonne dans le secteur de l’industrie extractive canadienne.  
 

 Continuer à faire connaître les principales revendications de notre partenaire, le CCDA, et de l’ensemble du 

mouvement paysan et autochtone  du Guatemala. 
 

 Participer à la 20e cérémonie de plantation d’arbre d’Amnistie internationale Saint-Jérôme/Laurentides le 29 

septembre 2018 sur le thème «Ensemble pour le respect des droits environnementaux et des droits humains 

(autour du cas de Berta Caceres). 
 

 Élaborer une collaboration de notre comité avec le comité ECM. 
 

 Poursuivre nos appuis à certaines luttes, actions urgentes ou campagnes d’ici et d’ailleurs. 
 

 Recruter de nouvelles et de nouveaux membres. 
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Bilan 2017-2018 
 

En tant qu’organisme régional de solidarité internatio-

nale, le SLAM a pour mission de développer la solidari-

té de la population des Laurentides avec les peuples 

d’Amérique centrale.  Pour ce faire, l’un des moyens 

privilégiés depuis de nombreuses années est l’organisa-

tion de stages de solidarité au Guatemala.  Les stages 

sont un outil d’éducation exceptionnel pour sensibiliser 

les personnes qui y participent aux problèmes de mal-

développement vécus par les populations du Guatemala 

et de l’Amérique Centrale.  Les stages permettent aussi 

de sensibiliser la population des Laurentides grâce aux 

témoignages des stagiaires à leur retour. 
 

Il y a eu un stage de solidarité à l’été 2016 mais il n’y en 

a pas eu en 2015 ni en 2017, les conditions jugées néces-

saires pour réaliser un stage n’ayant pas été jugées 

toutes réunies.  De plus, seulement sept (7) personnes, 

ont participé au stage de 2016 incluant les deux (2) per-

sonnes accompagnatrices.  Devant ces faits, le comité 

Stages a entrepris une démarche de réflexion pour faire 

le point sur l’orientation et l’organisation des stages de 

solidarité à SLAM.  Le comité a produit deux docu-

ments : 
 

- un cahier synthèse des éléments constitutifs des stages 

de solidarité de SLAM; 
 

- un rapport de réflexion intitulé « Poursuite d’un nou-

veau consensus sur les stages de solidarité internatio-

nale ». 
 

Le comité a présenté le fruit de ses réflexions au C.A. 

avec comme intention de partager éventuellement celles-

ci plus largement.  Cependant le comité Stages s’est 

dissous avant que ce partage ne se fasse.  Le C.A. a alors 

mis sur pied un comité pour organiser une après-midi de 

réflexion et d’échanges qui s’est tenue le samedi 3 fé-

vrier.  Dix-sept (17) personnes y ont participé.  Elles 

avaient reçu les deux documents rédigés par le comité 

Stages avant de se dissoudre. 
 

Le comité organisateur s’est par la suite réuni à trois (3) 

reprises afin de présenter une proposition contenant les 

principaux éléments permettant de constituer un projet 

de stage (objectifs, type de stage, activités, financement, 

accompagnement, sécurité, …).  Les membres du comité 

organisateur étaient Sanya Boislard, Marie-Claude Du 

Cap, James de Finney, Sylvie Gendron, Daniel Hickey 

et Michel Poirier. 

De tout cela sont ressortis deux (2) objectifs pour le 

printemps 2018 : 
 

- Mettre sur pied un nouveau comité Stages. 
 

- Procéder à la révision de la conception du stage et à la 

répartition des tâches en tenant compte des rapports des 

stages précédents et de la journée de réflexion. 
 

Un nouveau comité a été constitué le 8 mai, avec Marie-

Claude Coupal (secrétariat), Claude Deschenes (rapports 

avec le CCDA), Maria Franchi (sessions pré-stage), 

James de Finney (responsabilité du comité), Daniel 

Hickey (communications) et Catherine Savoie 

(accompagnement-sécurité).  Marie-Claude Du Cap 

s’est jointe au comité par la suite.  Le comité a tenu trois 

réunions formelles, en plus de plusieurs rencontres de 

travail, des consultations, notamment avec Neydi Ju-

racán Morales du CCDA lors de son passage à Saint-

Jérôme en avril, et des présentations publiques.  

 

Stage 
 

Compte tenu de la date tardive de la création du comité, 

le prochain stage a été fixé du 30 décembre au 20 jan-

vier.  Ces dates coïncident avec l’intersession des cé-

geps. et une affiche a été conçue pour attirer les cégé-

piennes et les cégépiens.  Afin de diminuer les coûts et 

les déplacements au cours du stage, le comité a opté 

pour une école de langue à San Pedro Atitlán plutôt qu’à 

Quetzaltenango et a remplacé la visite de Ciudad Guate-

mala en fin de stage par celle d’Antigua.  Comme par le 

passé, l’activité principale du stage sera mise au point en 

collaboration avec le CCDA. 
 

Un communiqué de presse annonçant le stage a été dif-

fusé via le réseau de SLAM (Sylvie Gendron), et un 

feuillet publicitaire a été préparé (James de Finney) pour 

diffusion lors de divers événements.  
 

Trois séances publiques d’information ont été organi-

sées, avec présentation PowerPoint (Catherine Savoie), 
 

- à la Maison du citoyen de Sainte Thérèse (12 juin, 

Daniel Hickey, Catherine Savoie, James de Finney), 
 

- au Bureau de SLAM (14 juin, J. de Finney), 
 

- à l’Hôtel de ville de Saint Sauveur (Maria Franchi, 

Marie-Claude Coupal, James de Finney).  

1.4 Comité des stages de solidarité internationale 
 

Rappel des perspectives 2017-18 
 

 Acheminer le rapport visant l’atteinte d’un nouveau consensus sur les stages afin de recueillir des commentaires 

et d’élaborer un nouveau consensus. 
 

 Selon les résultats de l’étape précédente, viser à réunir les conditions pour l’organisation d’un stage en 2018. 
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Perspectives 2018-19 
 

 En marge du processus de sélection des personnes accompagnatrices, le comité s’est penché à plusieurs reprises 

sur la nature des stages, le public visé et la question de la sécurité.  Ce travail se poursuivra. 
 

 Le comité étudiera une proposition de Marie-Claude Du Cap visant la création d’un « pool » permanent d’ac-

compagnatrices et d’accompagnateurs, avec rotation annuelle des membres.  Un tel système permettrait de con-

clure une entente à plus long terme avec un organisme pour la formation sécurité des personnes retenues. 
 

 Le comité devra se pencher également sur la nature des stages, leur contenu thématique et le public visé : 

compte tenu du succès du recrutement « grand public » cette année (20 stagiaires potentiels). 
 

 Le comité se penchera sur la question des stages thématiques ciblés (santé, agriculture, commerce équitable, 

etc.) et le processus de recrutement que de tels stages nécessiteraient. 
 

 Le comité étudiera un projet de collaboration avec l’UQO (dont les détails restent à préciser). 
 

 On devra recruter de nouvelles et de nouveaux membres pour compenser le départ de certaines et de  certains. 

On a aussi diffusé de la publicité lors de la soirée béné-

fice annuelle de SLAM (3 juin, James de Finney) et du 

Festival du Monde à Saint-Jérôme (7 juillet, Catherine 

Savoie, Maria Franchi, Daniel Hickey et James de 

Finney). 
 

Une interview avec Michel Poirier et Catherine Paquin, 

où il est fait mention du stage, a été publiée dans le 

journal Le Nord de Saint-Jérôme à la fin du mois 

d’août.  
 

En date du 1er septembre, une vingtaine de personnes 

ont manifesté de l’intérêt pour le stage.  On devra 

mettre en place un mécanisme de sélection. 

 

Accompagnement et sécurité 
 

Le comité a discuté longuement de ces aspects du stage, 

compte tenu des préoccupations du C.A et des discus-

sions qui ont lieu à l’AQOCI à ce sujet. 
 

L’annonce du poste d’accompagnement a été diffusée 

via le site internet de l’AQOCI (Michel Poirier).  Les 

critères ont été fixés d’après les documents internes des 

anciens comités de stage, un document de la firme 

ALÉAS sur les meilleures pratiques et l’avis des 

membres qui ont une expertise dans le domaine.  
 

On a reçu sept candidatures pour le poste.  Les CV, une 

grille d’analyse, les critères et un questionnaire ont été 

soumis au comité.  Les interviews auront lieu le 6 sep-

tembre. 

Séance de formation pré-stage  
 

Le Centre Nature et Science d’Arundel est choisi pour 

la formation pré-stage, qui aura lieu du 28 au 30 sep-

tembre.  On y abordera entre autres 
 

- divers aspects du Guatemala (histoire, culture an-

cienne et moderne, langues, problèmes socioécono-

miques, CCDA, rapports avec le Canada, ..,), 
 

- SLAM et l’historique des stages, 
 

- connaissances indispensables aux stagiaires (santé, 

alimentation, sécurité, etc.), 
 

- dynamique et discipline du groupe, 
 

- rôle et responsabilité des personnes accompagna-

trices, 
 

- centres d’intérêt des stagiaires et préparation des té-

moignages post-stage. 

 

Remerciements 
 

Nous ne pouvons pas terminer ce rapport sans remer-

cier Diane Thériault et Yves Nantel pour les nom-

breuses années pendant lesquelles elle et lui ont été sur 

le comité Stages.  Sans leur travail et leur implication, 

plusieurs des stages n’auraient pas eu lieu. 
 

Merci aussi à Claude Deschenes. 
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2. Rapport de la coordination 
et du comité d’éducation à la citoyenneté mondiale 

Rappel des perspectives 2017 
 

 Coordonner l’organisation des JQSI-Laurentides du 9 au 18 novembre 2017.  Les JQSI traiteront du rôle de la 

culture dans notre compréhension des enjeux internationaux ; 
 

 Développer la collaboration avec de nouvelles écoles et de nouveaux partenaires ; 
 

 Améliorer la promotion et la visibilité des JQSI, du MRIF pour son appui et de l’AQOCI comme réseau québé-

cois. 

Présentation du comité d’ÉCM 
 

En support à la coordination, ce nouveau comité de SLAM a comme objectif l’élaboration, la réalisation et l’éva-

luation de diverses activités d’ÉCM telles que : 
 

a) Programmation régionale des Journées québécoises de la solidarité internationale (JQSI) en novembre ; 
 

b) Programmation régionale de la Semaine du développement international (SDI) en février ; 
 

c) Programmation d’activités soulignant des journées ou des semaines internationales (droits humains, eau, 

femmes, terre, paix, alimentation, élimination de la pauvreté, semaine relations interculturelles, ...). 
 

d) Collaboration avec le comité Vie association et autofinancement lors de différents événements publics (5 à 7 

de Noël, soirée-bénéfice, …). 
 

e) Collaboration avec le comité Représentation et engagement du public : 
 

- Inviter et accueillir des personnes du Guatemala et d’Amérique centrale; 
 

- Souligner le mois du Réseau canadien de la reddition de comptes des entreprises (RCRCÉ/CNCA) en mai ; 
 

- Souligner la journée internationale de lutte contre la méga-industrie minière en juillet. 
 

f) Promotion du commerce équitable. 

 

2.1 Journées québécoises de la solidarité internationale (JQSI) 

Bilan 2017 
 

Aperçu de la programmation : 
 

Projection du film Le sel de la terre de Wim Wenders 

et Juliano Ribeiro Salgado au Ciné-Club de Prévost, 

suivie d’un échange avec Hélène Tremblay, auteure, 

photographe et conférencière ayant partagé la vie quo-

tidienne de 140 familles dans 111 pays.  Elle a ensuite 

écrit un article dans le Journal des citoyens de Prévost 

mais malheureusement sans mention du SLAM ni des 

JQSI.  Participation : 75 personnes. 
 

 Projection du film Ixcanul de Jayro Bustamante à la 

Maison de la culture de Saint-Jérôme, suivie d’un 

échange avec Nicolas Gendron, comédien, metteur en 

scène et journaliste cinéma pour le magazine Voir et 

la revue Ciné-Bulles, ayant déjà séjourné au Guatema-

la.  Participation : 25 personnes. 
 

 Échange sur le hip-hop comme outil de conscientisa-

tion sociale avec Marc-André Anzueto au Cégep de 

Saint-Jérôme.  Participation : 12 personnes. 
 

 Les « artivistes » : midi causerie avec prestations de 4 

artistes au Cégep de Saint-Jérôme.  Participation : 35 

personnes. 
 

 57 animations jeunesse dans 11 écoles secondaires 

de Saint-Jérôme, Mirabel, Sainte-Adèle, Prévost, 

Mont-Tremblant, Oka et Bois-des-Filion.  1735 

jeunes ont été rejoints. 
 

Merci aux personnes-ressources qui ont contribué au 

succès des différentes activités! 
 

Un merci spécial à notre porte-parole Carlos Marcelo 

Martinez, musicien, qui nous a offert une prestation au 

Cégep de Saint-Jérôme et qui fut présent à d’autres acti-

vités publiques témoignant ainsi de son engagement. 

 

Merci à nos partenaires : 
 

Nous tenons à remercier la Maison de la culture et le 

Cégep de Saint-Jérôme, le Ciné-Club de Prévost, le 

Conseil de la culture des Laurentides ainsi que les 

groupes qui ont participé au comité régional : Dévelop-

pement et Paix, les Amis de la Saint-Camille, Amnistie 

internationale, le Coffret. 

 

Concertation : 
 

Réunions du comité national (12 régions) : septembre, 

décembre, février, juin 

 

http://jqsi.qc.ca/?Les-artivistes


 15 

 

Couverture médiatique : 
 

- Journal « Infolaurentides.com » le 8 novembre 

2017 : entretien avec notre porte-parole. 
 

- Journal des citoyens de Prévost : L’animatrice de la 

discussion après la présentation du film Le sel de la 

terre, Hélène Tremblay, a écrit un article sur le film, 

mais le texte ne fait pas mention de SLAM ni des JQSI. 
 

- Le crieur public : bulletin électronique interne du 

Cégep de Saint-Jérôme. 

Public rejoint: 

Programmation 2016 2017 

Adultes rejoints 125 147 

Animations jeunesse 
43 

(8 écoles) 

57 

(11 écoles) 

Jeunes rejoints 1176 1735 

Perspectives 2018 
 

 Coordonner l’organisation des JQSI-Laurentides du 8 au 17 novembre 2018. Les JQSI traiteront du rôle de 

l’éducation dans notre compréhension des enjeux internationaux (3evolet de la trilogie À Humanité variable). 
 

 Consolider les partenariats avec les écoles participantes et les partenaires. 
 

 Mobiliser le comité ÉCM de SLAM afin de renforcer le comité régional. 

Thématique 2018 : Enjeux humains des migrations, 

notamment la situation des migrantes et des migrants 

d’Haïti. 
 

Une bande dessinée a été développée par l’AQOCI 

comme outil de sensibilisation. 
 

Bilan 2018 
 

 Affichage de la B.D. lors de la soirée Mandela du  

Coffret le 23 février 
 

 Affichage de la B.D. (UQO, Cégep de Saint-Jérôme 

et École Marchand) 
 

 Présentations de la B.D. (comité de diversité cultu-

relle du Coffret et enseignantes de Monde contempo-

rain) 
 

 Atelier libre de coloriage de la B.D. au Carrefour des 

Sciences humaines du Cégep de Saint-Jérôme 
 

 Animations dans des classes de Technique en travail 

social du Cégep de Saint-Jérôme 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Affichage de la B.D. à l’École Marchand 

 

2.2 Semaine du développement international 

Perspectives 2019 
 

 Utiliser les partenariats pour aller chercher des 

alliances comme des midi-rencontres avec les 

enseignantes et les enseignants du Cégep de 

Saint-Jérôme et d’écoles secondaires. 
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Bilan 2017-2018 
 

Volet 1 du PÉCM 
 

SLAM a obtenu le financement de 45 000 $ par année 

pendant 3 ans pour le Volet 1 du PÉCM.  Ce finance-

ment soutient la mission de base de SLAM en éduca-

tion.  Il contribue à assurer le maintien de la perma-

nence et de notre local ainsi que la réalisation d’activités 

d’éducation en concertation avec des groupes de notre 

milieu. 
 

Journées internationales 
 

SLAM s’est engagé à souligner certaines journées inter-

nationales importantes.  Pour l’année 2017-2018, voici 

les journées internationales qui ont été mises de l’avant : 
 

Journée internationale de la Paix (21 septembre) 
 

La description de l’activité de plantation d’arbre se 

trouve dans la section du comité Représentation et en-

gagement du public.  SLAM a fait la promotion de la 

campagne du Coquelicot blanc pendant cet événement 

et est également devenu un point de vente officiel de 

coquelicots pour la région des Laurentides. 
 

 Journée internationale des droits humains (10 décembre) 
 

Lors du 5 à 7 d’avant Noël, SLAM a appuyé le mara-

thon d’écriture d’Amnistie internationale Saint-Jérôme/

Laurentides en envoyant des cartes de vœux à deux 

femmes d’Amérique centrale dont les droits fondamen-

taux ont été violés :  
 

- Demande spécifique pour la libération de Teodora del 

Carmen Vasquez, une femme salvadorienne qui a été 

emprisonnée après avoir accouché d’un enfant mort-né 

de même qu’une demande générale pour la fin de 

l’interdiction totale de l’avortement au Salvador. 
 

- En 2017, l’ONG Global Witness a qualifié le Hondu-

ras de pays le plus meurtrier au monde pour les per-

sonnes militantes écologistes, ayant recensé plus de 120 

cas de personnes  tuées depuis 2010.  Deux ans après la 

mort de Berta Caceres au Honduras, les commandi-

taires de son meurtre ne sont toujours pas identifiés, ce 

qui met d’autres personnes militantes en danger. 
 

Les membres de SLAM ont écrit pour réclamer justice 

pour Berta Caceres et demander qu’une enquête plus 

large soit menée. 

Journée internationale des femmes (8 mars) 
 

Collaboration du SLAM au 5 à 8 du Centre laurentien 

de la famille (CLAF) : témoignage de Wirmelis del 

Valle Villalobos, journaliste du Venezuela (stagiaire 

réciprocité de Développement et Paix) et Kiosque de 

produits équitables. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Journée mondiale de l’eau (22 mars) 
 

Exposition à l’Agora du Cégep de Saint-Jérôme avec 

données, statistiques, images chocs sur l’eau dans le 

monde 
 

Jour de la Terre (22 avril) 
 

Nous avons animé un kiosque de promotion du com-

merce équitable à la première édition du Salon Terroir 

et découvertes les 21-22 avril au Cégep de Saint-

Jérôme, puis à une activité de distribution potagère de 

semences le 25 avril organisée par Édith Martel, ensei-

gnante de sociologie. 
 

La soirée-bénéfice du 7 juin  
 

La soirée a été marquée par la présentation de Marc-

André Anzueto chercheur postdoctoral à l'Université 

d'Ottawa et qui enseigne les relations internationales à 

l'UQAM et à l'UQO. Sa conférence, fort riche et appré-

ciée, « De la main de fer au comédien : changements 

politiques au Guatemala » traitait du rôle de la Com-

mission internationale contre l'impunité au Guatemala 

(CICIG) depuis les cinq dernières années, de la chute 

de l'ancien président Otto Pérez  Molina et de l'opposi-

tion de l'actuel président guatémaltèque Jimmy Morales 

au travail de la CICIG. Une captation vidéo de la con-

férence a été faite et sera mise en ligne bientôt sur notre 

site. 

Rappel des perspectives 2017-2018 
 

Nous sommes en attente de la réponse du MRIF à la demande que nous avons déposée le 18 septembre dernier 

dans le cadre du nouveau programme triennal d’Éducation à la citoyenneté mondiale (PÉCM). Le volet 1 de ce 

programme remplacera le Programme d’appui à la mission d’éducation (PAME) pour le financement de base.  Le 

FEEPSI n’existera plus et les stages OCI seront désormais réservés aux organismes qui réalisent des stages QSF. 
 

Le volet 2 du PÉCM appuiera des projets ponctuels.  Nous sommes partenaires du CDHAL et du PAQG pour un 

projet du volet 2 qui nous permettrait, entre autres, d’accueillir une invitée du Guatemala en avril 2018. À suivre. 

2.3 Autres activités d’éducation 
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Volet 2 (PÉCM) 
 

Une rencontre internationale ayant comme titre « Femmes en 

résistance face à l’extractivisme » s’est tenue à Mon-

tréal du 27 au 29 avril 2018.  Ses objectifs étaient de 
 

- contribuer à la construction de liens et de solidarité 

entre les femmes d'Amérique latine, du Canada et 

d'autres parties du monde qui se mobilisent pour la pro-

tection du territoire; 
 

- créer un espace d'échange sur les impacts que vivent 

les femmes autochtones dans leurs communautés et 

leurs territoires; 
 

- créer des espaces de discussion et d'analyse basés sur 

les intérêts identifiés par les femmes; 
 

- définir une vision et des stratégies communes en sou-

tien et en solidarité avec les mouvements des femmes 

autochtones pour la protection du territoire. 
 

Le projet « Voix de femmes pour la défense des terri-

toires : expériences, stratégies et alternatives » présenté 

au MRIF dans le cadre du volet 2 du PÉCM conjointe-

ment avec le CDHAL et le PAQG se voulait en quelque 

sorte un addendum à cette rencontre internationale. 
 

Il était prévu que des baladodiffusions seraient pro-

duites à l’intérieur du projet.  La production de 5 à 10 

baladodiffusions (dont une avec Neydi) sera finalisée 

d’ici début décembre 2018.  Ces outils traiteront des 

enjeux suivants: impacts des mégaprojets d’extraction 

des ressources naturelles sur les femmes, dimension 

intersectorielle des impacts, expériences réussies de 

mobilisation et de luttes pour la défense des territoires, 

en particulier les luttes des femmes autochtones). 

Notre contribution spécifique au projet a consisté à 

faire venir du Guatemala Neydi Yassmine Juracán Mo-

rales du CCDA (visa, billets d’avion, hébergement à 

Saint-Jérôme, accueil et transport à l’aéroport) pour 

qu’elle puisse participer à la rencontre internationale et 

à organiser en collaboration avec le PAQG deux soi-

rées publiques avec Neydi et Norma Sancir, journaliste 

communautaire guatémaltèque et défenseure des droits 

humains.  Une vingtaine de personnes ont participé à 

une soirée à la vieille Gare de Saint-Jérôme le 30 avril 

et une douzaine d’autres à une soirée à Richelieu le 2 

mai en partenariat avec Solidarité Montérégie Amé-

rique centrale (SMAC). 

Norma, Mélisande Séguin du PAQG et Neydi 

Perspectives 2018-2019 
 

Journées internationales 
 

 Collaborer avec le comité Représentations et Engagement du public pour l’activité de plantation d’arbre entou-

rant la Journée internationale de la Paix.  Cette activité aura lieu à la Place de la Paix le 29 septembre avec 

comme thématique le respect des droits environnementaux et des droits humains. 
 

 Continuer la promotion d’autres journées internationales par l’organisation d’une activité avec des partenaires 

et/ou par de la visibilité sur Facebook. 

- Journée mondiale de l’alimentation (16 octobre) et Journée mondiale pour l’élimination de la pauvreté (17 

octobre) 

- Semaine québécoise des relations interculturelles en collaboration avec Le Coffret 

- Journée internationale des droits humains (10 décembre) 

- Journée internationale des femmes (8 mars) 

- Jour de la terre (22 avril) 

- Mois du réseau québécois pour la reddition de compte des entreprises (mai) 
 

 Souligner l’Année internationale des peuples autochtones en 2019 
 

Volet 2 
 

Dans le cadre du projet « Université populaire et solidaire : Vers une justice énergétique », le CDHAL, le 

PAQG ainsi que le SLAM mettront en commun leurs expertises et leurs réseaux afin de mettre sur pied une uni-

versité populaire sur la justice énergétique, servant à renforcer les liens des mouvements écologistes, de femmes 

autochtones et non-autochtones du Québec, d’Amérique latine et d’Amérique centrale. 
 

Le développement de matériel pédagogique et l’organisation de conférences publiques appuieront le volet éducatif 

auprès de la population québécoise. 
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2.4 Promotion du commerce équitable 

Rappel des perspectives 2017-2018 
 

 Maintenir la promotion du commerce équitable par des kiosques et les GAPEs. 
 

 Recruter de nouvelles personnes pour la gestion des GAPEs. 
 

 Intégrer ce travail de promotion dans le mandat du nouveau comité d’éducation à la citoyenneté mondiale 

Bilan 2017-2018 
 

Comité et GAPEs 
 

En 2017-2018, il y a eu deux commandes pour les trois 

groupes d’achat de produits équitables (GAPEs) de Ste-

Thérèse, St-Jérôme, Val-David.  Malheureusement, les 

GAPEs ont pris fin par manque de relève bénévole 

suite au départ d’Yves Nantel, de Lise Nantel et de Jean

-Guy Roy.  Nous les remercions pour leur longue im-

plication pour ce volet du travail de SLAM. 
 

Le comité commerce équitable est devenu sous-comité 

du comité ÉCM: 
 

- Pierre Charbonneau s’est chargé de faire les inven-

taires. 
 

- Sylvie Gendron, Pierre Charbonneau et quelques bé-

névoles se sont partagé les kiosques. 
 

- Sylvie Gendron a assuré les commandes de café Justi-

cia, de produits UMANO et Camino, de même que les 

suivis avec la Coop d’alimentation Rivière du Nord. 
 

Ventes aux kiosques et au local 
 

- Kiosque au Festival du monde de Saint-Jérôme en 

juillet 2017 
 

- 4 jours de kiosques à l’UQO dans le cadre de leur 

marché de Noël (une première pour SLAM) 
 

- kiosque pour la vente de produits équitables à tous les 

événements publics organisés par SLAM 
 

Mois du commerce équitable 2018 
 

Pour souligner le mois du commerce équitable en mai, 

SLAM a renouvelé son matériel promotionnel (col-

lants, macarons, dépliants, affiches) provenant de Fair-

trade Canada. 
 

Une capsule vidéo a été produite afin de promouvoir la 

Coopérative ainsi que les produits disponibles à 

SLAM.  Merci à Darisse Bellavance pour la réalisation 

de cette capsule! 
 

AQCÉ 
 

En tant que membre de l’Association québécoise du 

commerce équitable (AQCÉ), SLAM a participé à la 

promotion de la campagne Choisir équitable (site inter-

net et capsules vidéos). 

Perspectives 2018-2019 
 

 Développer le sous-comité commerce équitable au sein du comité ÉCM afin de renforcer les actions liées à la 

promotion du commerce équitable. 

 Offrir une possibilité de bénévolat en promotion du commerce équitable à une étudiante ou un étudiant du   

Cégep de Saint-Jérôme (cela peut leur donner un DEC+ ultra/mention au bulletin si elles ou ils effectuent 60 

heures de bénévolat). 

 Maintenir la promotion du commerce équitable par des kiosques et la vente au local. 

 Voir les possibilités de relance des GAPEs en trouvant des personnes prêtes à s’en occuper. 

 Une diminution des ventes est à prévoir en raison de la fermeture de la Coop d’alimentation Rivière du Nord. 

 Développer l’habitude chez les membres de venir s’approvisionner au local de SLAM pendant les « jeudis 

équitables ». 

 Voir quelles sont les possibilités pour que la vente de produits équitables devienne un moyen plus important 

d’autofinancement pour SLAM. 

 Offrir aux personnes faisant des collectes de fonds pour des projets de solidarité (ex. stagiaires Québec Sans 

Frontières, stagiaires SLAM, groupes communautaires) de vendre des produits équitables. 

 Faire une campagne auprès des groupes communautaires et des syndicats pour qu’ils deviennent des lieux de 

travail équitables. 

 Participer aux campagnes de promotion nationale comme le Mois du commerce équitable. 

Ventes 2016-2017 2017-2018 

Kiosques 
725,50 $ 

(26% du sous-total) 

972,50$  

(18% du sous-total) 

Local 
2 053,45 $ 

(74% du sous-total) 

4 274,05 $ 

(82% du sous-total) 

Sous-total 

(kiosques 

et local) 

2 778,95 $ 

(19% du total) 

5 246,55 $ 

(49% du total) 

GAPEs et 

Coop 

11 595,05$  

(81% du total) 

5509,45$ 

(51% du total) 

TOTAL 14 374 $ 10 756 $ 
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Bilan 2017-2018 
 

Vie interne 
 

Personnel de SLAM 
 

L’équipe de travail 2017-2018 a été formée de Sylvie 

Gendron à la coordination et de Sanya Boislard comme 

stagiaire du programme Animation et recherche cultu-

relle de l’UQAM.  Celle-ci a fait les animations sco-

laires pendant les JQSI et a participé à l’organisation 

d’activités d’éducation et de vie associative.  Merci à 

Sanya pour son dynamisme. 
 

Rappelons que depuis que le programme ÉCM du MRIF 

a été remanié, il n’y a plus de stagiaire OCI en éducation 

issu du programme Québec sans frontières. 

Photo de Sanya prise par Sylvie 
 

Conseil d’administration 
 

Le C.A. a tenu 10 réunions régulières.  Ses membres 

furent Michel Poirier, président, Marcel Lachaine, vice-

président, Pierre Charbonneau, trésorier, Maria Franchi, 

secrétaire, Daniel Hickey et Paul Chaddock, administra-

teurs.  Sylvie Gendron a participé aux différentes réu-

nions comme coordonnatrice.  Un poste est demeuré 

vacant. 
 

Communications 
 

Six infolettres ont été produites et plusieurs envois cour-

riels ont été acheminés aux membres afin de les tenir à 

jour des activités de SLAM, de son réseau et de l’actua-

lité au Guatemala. 
 

La page Facebook a été animée pour y faire la promo-

tion de nos activités, celles de notre réseau, en plus des 

nouvelles du CCDA et du Guatemala.  Une plus forte 

activité a lieu lors d’événements comme les JQSI, le 

mois du commerce équitable, la semaine du développe-

ment international et les journées internationales que 

l’on souligne. 
 

C’est également un bon moyen de faire circuler les ac-

tions urgentes que l’on endosse. 
 

Le nombre de personnes aimant notre page  Facebook a 

augmenté d’environ 100 personnes en 2017-2018, dé-

passant actuellement 800 personnes. 
 

Site Internet   
 

Les mises à jour ont été assurées par Pierre Charbon-

neau. 
 

L’application SQUARE pour les dons en ligne a été 

installée et est en cours de validation du processus. 
 

Formations 
 

Sylvie Gendron a participé à des formations diverses 

offertes par l’AQOCI. 
 

Sanya Boislard a participé à une formation de l’AQOCI 

en lien avec le thème des JQSI en septembre 2017. 
 

Représentations 
 

- Sylvie Gendron, Michel Poirier et Maria Franchi ont 

participé à une journée de concertation sur le nouveau 

programme d’ÉCM le 18 janvier. 
 

- Sylvie Gendron et Michel Poirier ont participé à une 

journée de concertation sur l’Amérique latine le 29 jan-

vier. 
 

- Sylvie Gendron, Michel Poirier et Pierre Charbonneau 

ont représenté SLAM aux assemblées de l’AQOCI: 
 

 assemblée générale spéciale le 23 mars 
 

 assemblée générale annuelle le 15 juin 
 

- Sylvie a participé à un dîner causerie organisé par Am-

nistie internationale le 18 mai avec une femme du Gua-

temala impliquée dans les luttes contre la mine Marlin. 
 

- Sylvie Gendron a participé au 5 à 7 de réseautage qui a 

suivi l’assemblée générale annuelle du ROCL le 29 mai. 
 

- Sylvie Gendron a participé à l’assemblée générale du 

PAQG le 4 novembre 2017 et à celle de l’AQCÉ le 23 

mai 2018. 
 

Comptabilité 
 

Nous tenons à remercier Lise Nantel pour la tenue des 

livres de SLAM qu’elle a assumée avec minutie et ri-

gueur pendant vingt (20) ans.  Merci pour les milliers 

d’heures qu’elle y a consacrées au fil des années. 
 

Merci à Paul Chaddock pour avoir pris la relève en fé-

vrier. 

2.5 Vie interne, communications, formation et représentation 
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 SLAM, votre organisme de solidarité internationale depuis 1984! 

347 rue du Palais, Saint-Jérôme, J7Z 1X9, (450) 569-6470 
info@slamlaurentides.org, www.slamlaurentides.org 

Merci de votre solidarité! 
¡Gracias por su solidaridad ! 

Les activités 2017-2018 de SLAM ont été réalisées grâce à l’appui financier 

du ministère des Relations internationales et de la Francophonie du Québec (MRIF), 

de l’Association québécoise des organismes de coopération internationale (AQOCI), 

ainsi que de nombreux membres, donatrices et donateurs individuels et corporatifs. 
 

Merci à toutes et à tous pour votre appui! 

mailto:info@slamlaurentides.org

